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Abstract 1 

A partir d’un corpus d’enquêtes réalisées dans une région 
de Corse, la thèse va aborder diverses problématiques 
relatives à la toponymie, telles que la méthodologie des 
relevés oraux et d’archives, ou encore le traitement 
lexicographique des noms propres. Plus particulièrement, la 
thèse s’intéressera à des questions relatives à la Corse 
telles que la dimension stratigraphique des toponymes 
insulaires et leurs liens avec l’occupation du territoire au fil 
des siècles. 

Abstract 2 

 

Le projet de thèse s’inscrit dans les problématiques de 
l’UMR LISA et spécialement, dans celles de la BDLC qui 
dépend de l’axe 1 de l’ICPP. Le corpus onomastique, 
autant que les analyses qui en découleront, répondent en 
effet aux questionnements de la recherche sur la langue 
corse et les langues en Corse. En outre, cette thèse aura la 
possibilité d’être valorisée par la restitution d’un patrimoine 
toponymique –donc immatériel– menacé, dans le cadre de 
réalisations cartographiques (transfert) et pourra devenir un 
outil pour la connaissance linguistique et géo-historique du 
territoire insulaire.  
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Explicitation du Projet de thèse 
 
1°) Présentation des aspects scientifiques du projet de thèse 
 
La toponymie de la Corse est un champ qui reste, malgré quelques publications de spécialistes ou 
d’amateurs, peu explorée. Tout d’abord en termes de corpus, si quelques travaux universitaires ainsi que la 
base de données du CESIT Corsica (Comité d’Études Scientifiques et Informatiques de la Toponymie de la 
Corse) s’appuient sur des recueils de données orales et de sources écrites, il convient de problématiser la 
méthodologie de l’enquête toponymique appliquée à la Corse et des résultats obtenus. En effet, le matériau 
toponymique corse est le reflet d’une situation linguistique complexe, et le recul de la pratique dialectale 
nécessite une méthodologie efficace qui permette le recueil tout autant que la conservation et la restitution 
du patrimoine toponymique auprès des insulaires. Par ailleurs, l’altération de ce même patrimoine au contact 
du français et en lien avec les mutations des territoires insulaires est une question qui mérite d’être explorée.   
 
La thèse devra donc s’appuyer sur un corpus de données écrites et orales rassemblées autour d’une aire 
géographique définie afin d’approcher les données comme un ensemble homogène. L’étude devrait 
permettre, à partir d’un état des lieux, de réaliser une approche critique des études déjà réalisées sur l’île 
(cf. Medori 2009). Le corpus et les analyses menées sur celui-ci conduiront nécessairement à un 
enrichissement de la connaissance sur la stratigraphie du corse et permettront de répondre à des 
interrogations importantes concernant celles-ci. Par ce biais, ainsi que par la prise en considération des liens 
toponymes-référents, la thèse devrait permettre de poser des jalons sur l’occupation géo-historique du 
territoire examiné.  
 
Sur le plan méthodologique, cette thèse sera également l’occasion d’éprouver le traitement lexicographique 
des noms propres (cf. Retali-Medori 2014, Luneschi 2020). En effet, suite à des études préliminaires, un 
dictionnaire toponymique de la Corse est en préparation, en lien avec la BDLC (Banque de Données Langue 
Corse) et le Dictionnaire Dialectal et Étymologique des Parlers Corses. La thèse permettrait, à l’échelle 
d’une microrégion-pilote d’éprouver efficacement la nomenclature dans la perspective de la réalisation de ce 
dictionnaire, et de contribuer à la réflexion méthodologique générale relative au traitement lexicographique 
des noms propres comme dit supra. À ce titre, la thèse posera des jalons importants pour le traitement de 
l’onomastique corse et représentera une innovation pour la connaissance du patrimoine immatériel de l’île. 
 

 
 
2°) Présentation des enjeux de la thèse 
 
Le projet de thèse s’inscrit dans les problématiques de l’UMR LISA et spécialement, dans celles de la BDLC 
qui dépend de l’axe 1 de l’équipe ICPP (Passages, opération Itinéraires linguistiques). En effet, il entre dans 
le cadre des travaux sur le corse et les langues en Corse menées par l’équipe NALC-BDLC (Nouvel Atlas 
Linguistique et ethnographique de la Corse - Banque de Données Langue Corse). Tant sur le plan 
méthodologique que sur le plan des résultats attendus, ce projet contribue à la cohérence des travaux de 
cette équipe. Le corpus, autant que les analyses qui en découleront, répondent aux questionnements de la 
recherche sur le corse –en amont– et par conséquent ils contribueront –en aval– à accompagner voire à 
renforcer la politique linguistique régionale en faveur du corse. Cette thèse permettra la restitution d’un 
patrimoine toponymique menacé, notamment par le biais de réalisations cartographiques et pourra 
apparaître comme un outil pour la connaissance géo-historique et linguistique du territoire insulaire. À ce 
titre, la thèse offre un potentiel de transfert important en direction des entités géographiques (notamment 
IGN, service SIG de la CTC, administrations), mais aussi des aménageurs (communes, urbanistes, 
archéologues) et de la valorisation du territoire dans le cadre d’une politique de développement touristique 
durable. Par conséquent, tant sur le plan scientifique que sur le plan du transfert et des applications 
possibles, voire de l’impact économique envisageable, la thèse contribuera au développement régional.  


